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La paix pire que la guerre

Sous ce titre, Biaise Lempen a consacré un article à la situation
intérieure au Vietnam. Et dire que cette sorte de paix va succéder aux matins

qui chantent des Kmehrs Rouges au Cambodge Comme l'exprime bien
le vieux proverbe flamand, c'est tomber du bœuf sur l'âne.

Ce qu'il y a d'inquiétant chez nous, c'est l'absence de manifestations
spontanées. Où sont donc ceux qui fustigeaient l'interventionnisme soi-

disant sous toutes ses formes et non, prétendaient-ils, par antiaméricanisme?

(Il serait osé d'ajouter «primaire» car, comme chacun sait, seul

l'anticommunisme l'est.) Force est de constater que leur ardeur à propos
de l'Angola ou de l'Abyssinie sut se contenir avec toute la décence
convenable et en parfaite obédience.

Maintenant, c'est au tour de l'Iran d'avoir la vedette. Lorsque l'on
pense correctement, il faudrait mettre tant d'espoir en tout ayatollah
suscitant davantage le poing levé et les slogans scandés que l'oraison

On passe comme chat sur braise sur ce que peut bien signifier un Etat
islamique, alors que l'on n'a cessé de reprocher à Israël d'être un Etat

juif. On passe comme chat sur braise sur l'antinomie fondamentale entre
le Coran et le matérialisme marxiste. Et pourtant, tout se passe comme
si le clergé chiite jouait à malin-malin et demi avec les brandisseurs
d'oeillets.

Il risque d'ailleurs de perdre la cote de la majeure partie de notre

presse s'il venait à l'emporter et à instaurer la république de son choix
dans la légalité. Mario Soarès en sait quelque chose, de n'avoir pas permis

aux communistes portugais d'exploiter à fond une situation de
pluralisme démocratique pour imposer leur dictature. Mais il avait un
avantage sur l'Iran: de ne pas avoir des milliers de kilomètres de frontière

commune avec l'URSS.
L'Iran se trouve-t-il à la croisée d'une guerre civile et d'une paix

intérieure acquise au prix d'un blanc-seing extorqué par la rue au profit
d'une minorité agissante? — Une chose est certaine: S'il parvient à se

sortir lui-même de son imbroglio pour accéder à un système majoritaire
respectueux des groupes particuliers, il ne fera plus la une, ni la «der»,
ni même l'entre-filet de nos journaux.
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